
Magaz ine24
Samedi 9 et Dimanche 10 Septembre 2017

A l'intérieur de cette aire
protégée située dans la
province de la Nyanga, vit
le cob defassa, un étrange
animal qui ressemble à la
fois à l’antilope-cheval et
au buffle. Mais le site re-
gorge également des tré-
sors naturels qui ne
demandent qu’à être visi-
tés. Ses vallées sont parse-
mées de nombreux blocs
de latérite, vestiges d'une
ancienne cuirasse dislo-
quée par l'érosion. Et de
petites termitières en forme
de champignon se dres-
sent à l'avant-plan. Autre
curiosité du lieu: la grotte
située le long de la
Nyanga, creusée dans une
roche calcaire compacte,
avec un plafond richement
orné par les suintements
ferrugineux. Voyage.

IMAGINONS une prome-nade sur les roches kars-tiques de Digoudou,celle-là qui offre au pica-tharte du Cameroun unexcellent site pourconstruire son nid deboue séchée à l’abri desparois rocheuses, le toutau milieu d’une grandevariété d’habitats faits desavanes, de forêts maréca-geuses et de forêts deterre ferme.Continuons ensuite notrerandonnée dans la chaînedu Mayombe, puis mar-quons une pause rafraî-chissante au bord de laMoukalaba ou au pied desmonts Doudou. Noussommes dans le parc na-tional de Moukalaba-Dou-dou. Vous êtes conviés pour unvoyage magique, à la dé-couverte des trésors natu-rels cachés de cette aireprotégée située dans laprovince de la Nyanga, ausud du Gabon.Ici, le touriste est loin del'environnement bruyanthabité par les humains.Son voyage est béatifiépar l’observation des cobsdefassas et bien d’autresmammifères comme lesbuffles et les potamo-chères, communément

appelés sangliers.
GRANDS SINGES. Le parcde Moukalaba-Doudou estaussi réputé pour abriterl’une des plus fortesconcentrations de grandssinges du pays, comme legorille et le chimpanzé. Endeux excursions, à traversun circuit pédestre bienaménagé, l’on a toutes leschances de les voir. Danstous les cas, c’est toujoursun plaisir de faire la ren-contre de ces primates. Siles mâles et les jeunes go-rilles sont dociles, aupoint de tolérer parfoisles approcher, il faudra seméfier des femelles quipeuvent être agressivespar moments.A Moukalaba-Doudou, lessavanes s’étendent consi-dérablement, au détri-ment des forêts, enpériodes glaciaires. Maisles monts Doudou, boiséset souvent couverts denuages, constituent un re-fuge idéal pour les es-pèces forestières. S’ypromener, accompagnéd’un guide, est une belleopportunité pour amélio-rer vos connaissances deces espèces.S’il est curieux, le prome-neur pourra toujours s’at-tarder sur les nombreusespopulations de fourmisqui peuplent Moukalaba-Doudou, le troisième parcnational du Gabon après

Minkébé et la Lopé. Leschercheurs en ont dénom-bré plus de 300. Il s’agitvraisemblablement de laplus grande richesse spé-cifique jamais observéeen Afrique. Cela fait decette aire protégée un mi-lieu exceptionnel qui n’apas encore révélé tous sestrésors. Pourquoi ?
OISEAU RARE. Les sa-vanes accueillent l’unedes dernières populationsdu cob defassa. Selon Da-niel Nzame, le conserva-teur du parc, il n’y a qu’icique l’on trouve cet animalressemblant à la fois àl’antilope cheval et au buf-fle. De nombreux volatilesvivent également ici. Siplus de 380 oiseaux y ontélu domicile, le picathartedu Cameroun, ce passe-reau très recherché,constitue assurémentl’une des espèces qui atti-sent la curiositéDans cette réserve, le visi-teur aura aussi l’occasiond’observer d’autres oi-seaux, tels que l’ibis olive,le râle à gorge grise, lecoucou à gorge jaune, lemartinet de Chapin, celuide Bates, l’hirondelle deforêt, le guêpier à têtebleue, le rouge-gorgemerle et la brève d’Angola.Les vallées du site sontparsemées de nombreuxblocs de latérite, vestigesd'une ancienne cuirasse

disloquée par l'érosion. Etde petites termitières enforme de champignon sedressent à l'avant-plan.Les plaines de la Mouka-laba possèdent de multi-ples collines dontbeaucoup sont inondées,du reste en saison despluies. Elles sont alors vi-sitées par des troupeauxde buffles. Autre curiositédes lieux: la grotte situéele long de la Nyanga, creu-sée dans une roche cal-caire compacte. Le regarddu touriste sera forcé-ment retenu par le pla-fond richement orné parles suintements ferrugi-neux.
REPTILES. Et que dire dela rivière Moukalaba. Avecun peu de chance, le tou-riste pourra y contemplerles hippopotames. Puis,direction la Nyanga, lefleuve qui a donné sonnom à la cinquième pro-vince du Gabon. Mais il nefaudra surtout pas restertrop longtemps dans l’eauou sur la rive, car croco-diles et caïmans ne sontguère loin. Ces reptilessont généralement sanspitié pour tous ceux qui sehasardent à avancer tropprès de leur territoire.Le lieu se situe à environ80 kilomètres de Tchi-banga. Il est intéressantd’y passer la nuit, de selaisser bercer et réveiller

par les mélodies enchan-teresses de toutes sortesde volatiles. Des struc-tures d’hébergement sontdisponibles pour vous ac-cueillir.Au village Doussala, sé-paré du parc par la ri-vière Moukalaba, les

anciennes cases de laCompagnie équatorialedes bois ont été réhabili-tées pour loger les tou-ristes. Il en est de même àMourindi, district où l’an-cien site des Eaux et Fo-rêts a été réaménagépour la cause.

Promenade à Moukalaba-Doudou pour voir le cob defassa
Sortir

Guy-Romuald MABICKA
Libreville/Gabon

Le 10/09/2017
Un an de plus dans la vie.

De la part et avec les compliments des enfants 
KABINDA, Mathas, MBOUMBA RAMAMO 

Nous te souhaitons un joyeux anniversaire
"Maman Mireille" ! Que Dieu te comble de Grâces

et de Paix.
Tes enfants et petits-enfants.

Anniversaire

Les grottes du parc national de Moukalaba-Doudou.
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Une vue aérienne de toute beauté de la zone.
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Les cases de la Compagnie d'exploitations des bois ont été réhabilitées pour
loger les touristes.
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Les buffles, notamment albinos, peuplent le parc.
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